
 
 

Au tout début le feu de l’amour 
N`était qu’une faible flamme vacillante--- 

Cependant, de beaucoup vinrent s’ajouter
Et depuis, contribuèrent ainsi à son 

intensification. 
 

Hajj Mulla Hadi Sabziwari 
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Par Dr Nurbakhsh 
 
  Considérant les confusions et 
les malentendus qui existent 
par rapport au Soufisme de nos 
jours, il semble nécessaire 
selon moi, d’apporter des 
clarifications et des précisions 
sur certains points 
fondamentaux tout au moins. 

Rappelons que le Soufisme 
d’aujourd’hui n’est certainement 
pas celui d'il y a plus de mille 
ans.  Les différences sont 
énormes. 

  De surcroît, le Soufisme 
continue d’évoluer selon des 
développements 
en rapport direct 
avec les nouvelles 
conditions 
sociales qui elles 
aussi tendent vers 
le changement. 

  Permettez-moi de mentionner 
trois de ces types d’évolution : 

Quiétude et Réclusion 

  Selon les pratiques Soufies  la 
quiétude et la réclusion, soit la 
mise en retrait de l’individu, 
s’affairant le jour et la nuit 
venue se plongeant  totalement 
en devoirs dévotionnels, de 

telles pratiques sont de nos 
jours, interdites. 

  Les Maîtres de la Voie, ont 
tous un emploi et une vie 
professionnelle active.  D’aucun 
n’eut été un parasite social.  
Jadis, il était coutume que 
certains Maîtres soient forcés 
de s’isoler du monde, à cause 
d’un clergé dogmatique au 
comportement insidieux qui 
s’opposait ouvertement et 
sournoisement au soufisme.  
Pareils Maîtres se retiraient des 
courants de la vie sociale afin 

d’éviter les 
émeutes des 

masses 
endoctrinées 

par un clergé 
fanatique et 
hostile qui 
avait tendance 

à libeller les Soufis d’hérétiques 
et d’infidèles. 

  Aujourd’hui, cependant, se 
retirer et s’isoler de la société 
sont des comportements 
inacceptables.  Il est 
recommandé d’avoir un emploi 
et de participer au 
développement socio-
économique de la société dans 
laquelle l’on vit en gagnant sa 
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vie tout en demeurant 
responsable du bien être de sa 
famille. 

  Mais plus que toute chose, il 
est nécessaire de servir autrui.  
Si un Soufi est vu assis à être 
désœuvré dans un coin, l’on 
peut sans hésitation en 
conclure que telle personne est 
soit un (e) dupé(e), ou alors 
c’est une personne sans 
sincérité aucune donc 
hypocrite. 

  Par conséquent, le Soufi 
d’aujourd’hui n’est ni un ermite 
ni un reclus, mais bel et bien un 
membre actif de la société. 

Service à La Création 

  Un principe fondamental du 
Soufisme est le service à autrui 
et à la création; c’est à dire au 
monde qui nous entoure.   Par 
conséquent, un véritable soufi, 
n’est jamais sans occupation.  
Non seulement le Soufi est 
activement employé à gagner 
sa vie, mais aussi il donne 
généreusement aux autres pour 
leur venir en aide et réjouir 
leurs cœurs.  Si, dans le passé, 
ils étaient des quémandeurs, 
leur état servait à discipliner et 
démanteler l’ego.  Et en fait, 
pareils Soufis redistribuaient 
tout leur avoir aux pauvres. 

De nos jours, nul Soufi ne peut 
vivre à la charge d’autrui et être 
un fardeau social.  Si un Soufi 
s’engage en devoirs 
dévotionnels extérieurement et 
pratique certains exercices 
spirituels, c’est purement dans 
le but de discipliner l’ego et 
dans un effort de résister aux 
tentations pour arriver ainsi à se 
purifier intérieurement. 

  Ces Soufis comprennent très 
bien, que Dieu n’a nul besoin 
de nos dévotions.  Servir la 
création c’est servir Dieu.  

Servir autrui c’est recevoir les 
faveurs du Divin et Sa Grâce. 

  C’est pourquoi le Soufi prise la 
vie en tant que potentialité de 
pouvoir servir l’humanité, aider 
et soulager les cœurs, voyant 
en eux la manifestation du 
Divin. 

  L’intention de l’individu est 
fixée sur Dieu uniquement, car 
être un amoureux de Dieu 
signifie que lors de la mise en 
pratique l’exercice du service, 
l’on ne recherche  rien  d’autre 
que Son Amour. 

L’Anéantissement en Dieu 

  Le Soufi sur la Voie n’a d’autre 
désir  que de s’anéantir en 
Dieu. 

  La difficulté à atteindre ce but 
est rendue dans les vers 
suivants de ROUMI qui  
explique : 

De tous les milliers d’initiés 
Peut-être un Soufi ,  
Il y a. 
Les autres vivent de la Bonté du Maître. 
 

  La force et l’endurance ainsi 
que l’aptitude nécessaires pour 
réussir à atteindre le but final 
visé, n’est certainement pas à 
la portée de tout un chacun. 

  Cependant, si en se mettant 
au service des autres l’on 
demeure constant dans notre 
tentative de plaire à Dieu, 
pareille personne réussira par 
la Grâce de Dieu d’une façon 
ou d’une autre.   

   Pour conclure, le Soufisme 
est une école de dévotion 
vouée à Dieu et au service de 
l‘humanité sans trace aucune 
de prétention ou de 
moralisation. 

Traduit du magazine SUFI n° 55, 2002. 
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POÈSIE DE   ROUMI 
Tiré du magazine Sufi numéro 55,   2002 
 
 
Oh! Cœur,  ne t’affaire  qu’avec les possesseurs de cœur, 
et, 
Ne t’assieds que sous un arbre dont la parure regorge de 
belles fleurs! 
 
Dans ce marché de parfum, 
Ne te conduis pas en désœuvré! 
Dirige tes pas vers Celui qui vend la véritable ambroisie. 
 
Ne présente guère ton bol de quêteur  
Toutes les fois  que tu perçois une marmite en ébullition. 
Sache  que tous les mets ne peuvent guère te rassasier! 
 
Peu importe les cannes à sucre,  
Toutes ne recèlent pas toujours du sucre, de même que 
Toutes les choses d’ici bas ne possèdent un caractère 
sacré, 
 
Il n’est pas donné à n’importe quel œil  
De projeter un regard rempli de la grâce Divine, 
Toutes les mers ne produisent des perles. 
 
Un cœur éveillé est pareil à une lumière 
Qui illumine son propre sentier. 
Abandonnez vos illusions imaginaires et 
 Emboîtez le pas dans le monde en turbulence de la ferveur 
divine.
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Entrevue au Vieux Moulin (the Old Windmill) 
 Par Jeffrey ROTHSCHILD 
 

Depuis maintenant près d'une 
dizaine d'année, le Vieux Moulin 
est le lieu de résidence du maître. 
Situé dans le conté d'Oxfordshire, 
le Vieux Moulin s'étale sur 20 
acres comprenant des centaines 
de pommiers, une grande variété 
de fleurs et de plantes, et divers 
animaux dont un paon, deux chats 
et un chien de garde. Son nom 
provient d'une tour de pierre reliée 
au bâtiment principale et qui 
autrefois servait réellement de 
moulin mais qui maintenant 
ressemble plutôt à la Tour 
Martello dans Ulysse de James 
Joyce. 

Dans le bâtiment principal, au rez 
de chaussée, face à l'entrée 
principale du Vieux Moulin se 
trouve le salon ou passe la plupart 
de son temps Dr Nurbakhsh. On y 
trouve peu de mobilier, une bonne 
chose étant donné la taille 
restreinte de la pièce: un lit, situé 
au fond à gauche, ou le maître 
s'allonge ou s'assoit; une grande 
baie vitrée située derrière; un petit 
bureau situé devant le lit ou la 
maître travaille habituellement sur 
son dernier projet ou ouvrage; à 
l'opposé, une unique chaise, 
probablement une concession aux 
non-derviches qui lui rendent 
visite puisque les derviches 
s'assoient presque toujours en 
tailleur sur le sol; à l'opposé se 
trouve une cheminée souvent 
alimentée excepté durant les 
chauds mois d'été. 

Tout au long des murs du salon 
(qui est presque toujours plein de 
fleurs, quelle que soit la saison) 
on y trouve de nombreux objets 
en rapports avec la spiritualité, 
dont nombreux sont des cadeaux 
pour le maître de la part des 
derviches qui lui rendent 

fréquemment visite. Sur le mur, 
derrière sont lit, on peut y voir une 
photographie de Munes Ali Shah 
ainsi que diverses calligraphies 
perses. Sur une de ces 
calligraphies située directement 
derrière lui, on peut y lire "Ce 
n'était pas un plaisanterie lorsque 
Bayazid a dit: 'Je suis plus en 
sécurité avec l'un de mes ennemis 
plutôt qu'avec l'un de mes 
disciples'" 

L'entrevue avec Dr Nurbakhsh eut 
lieu un dimanche matin à la fin du 
mois de décembre 1997. La veille 
avait eu lieu un mariage qu'il avait 
présidé, et il était d'une humeur 
particulièrement bonne ce matin 
la. A ses cotés, se trouvait son fils 
aîné Alireza, en tant que 
traducteur. 

Après avoir vérifié que le 
magnéto-cassette fonctionnait 
correctement, je jetait un œil au 
maître que me fit un signe 
approbateur, et je commençai 
alors l'entrevue. 

Jeffrey Rothschild (JR): Avant 
d'entrer dans le vif du sujet de cet 
entretien, le soufisme, j'aimerai 
éclaircir un point en rapport avec 
le précédent entretien. 

Lors de notre dernier entretien, 
vous aviez décrit votre fils Alireza 
en ces termes: "Alireza a obtenu 
un doctorat de philosophie à 
l'université du Wisconsin 
(Madison) et a été éduqué par moi 
de façon personnelle. A présent, il 
est le cheikh de la khaneqah de 
Londres et y représente la 
confrérie. La plupart de mes 
travaux, et tout particulièrement le 
journal Sufi, est sous sa 
responsabilité." 

Page 4 
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Vous aviez ensuite dit clairement 
d'avoir choisi indiscutablement 
Alireza comme successeur en tant 
que maître. Est-ce bien cela ? 

Dr Nurbakhsh (Dr N): [répondant 
en anglais] Oui! C'est ma volonté. 

JR: C'est on ne peut plus clair! 

J'aimerai maintenant, avec votre 
accord, passer sur des questions 
propres au soufisme. [Dr N fait un 
signe d'approbation]. On vous a 
probablement posé cette question 
un très grand nombre de fois, 
mais je vous la repose pour cet 
entrevue: après plus de 50 ans 
d'expérience dans la voie soufie, 
en tant que chercheur, disciple, 
cheikh, puis maître, comment 
définiriez-vous ce qu'est la voie 
soufie ou bien ce que signifie être 
un soufi ? 

Dr N.: Etre soufi signifie être 
amoureux de la vérité (Haqq). 
Aimer la vérité (en d'autres termes 
aimer Dieu), équivaut pour une 
personne donnée à aimer tous les 
êtres humains et les servir sans 
distinction de race, de religion ou 
de nationalité. Etre soufi signifie 
(au minimum) ne pas déranger ou 
ennuyer quelqu'un et tolérer (sans 
se sentir offensé) les 
dérangements et les tracasseries 
des autres 

JR: Quelle est la chose la plus 
importante qu'un disciple doit 
savoir ou faire en suivant la voie 
soufie ? 

Dr. N.: Le disciple doit se dire la 
vérité et faire de même avec le 
maître. En d'autres termes il doit 
être sincère. Il doit toujours être 
sincère. 

JR: Quel est l'apport du soufisme 
à la culture et à la société 
contemporaine ? 

Dr. N: La culture contemporaine 
est beaucoup portée sur le 
matérialisme, sur l'amour de 
l'argent et des choses matérielles 

à tel point que l'humanité a 
totalement oublié la Vérité. Le 
soufisme peut aider les gens à se 
souvenir de l'importance qu'ont 
l'amour et le souci des autres. De 
cette façon, le soufisme peut 
contribuer à créer l'amour et la 
paix enter les différentes nations 
du monde. 

Le disciple doit se dire 
la vérité et faire de 

même avec le maître. 
En d'autres termes il 

doit être sincère JR: Shah Nématollah a dit "Tous 
ceux que les autres saints on 
rejeté, je les accepterai et selon 
leurs capacité je les rendrai 
parfaits". Vous aussi, vous avez 
dit que vous accepterez tous ceux 
que les autres maîtres ont 
refusés. Pourquoi cela ? 

Dr. N: Parce que si une personne 
est un voleur, après son initiation 
il volera moins. Si il poignarde les 
gens, au lieu d'enfoncer son 
couteau de trois cm, il ne 
l'enfoncera plus que d'un cm, et 
ainsi de suite. Et cela est déjà 
quelque chose (de positif)! 

JR: En quoi est ce que le 
soufisme ressemble ou est 
différent des autres voies 
mystiques ? 

Dr. N: Plusieurs voies déclarent 
"Nous sommes la vérité". Quant à 
nous, nous disons que chaque 
être est une expression de la 
vérité. Il se peut que leur 
déclaration soit sincère: si c'est le 
cas alors chacun de nous exprime 
la vérité…car la vérité est Une. 

JR: Comme de nombreux autres 
maîtres soufis l'ont fait, vous dites 
très souvent (aux derviches): 
"Soyez heureux, réjouissez-vous!" 
Pourquoi une telle affirmation ? 

Dr. N: A l'entrée de la Khanaqah 
de Roumi, il est écrit: "Si tu n'as 
pas de bien-aimé, cherche en un, 
mais si tu as un Bien-aimé, alors 
réjouis-toi". Lorsqu'une personne 
aime sincèrement la vérité, et la 
trouve après l'avoir cherché, il n'y 
a pas de raison pour que cette 
personne ne soit pas heureuse. Ils 

Tous ceux que les 
autres saints on rejeté, 

je les accepterai et 
selon leurs capacité je 

les rendrai parfaits 
- Shah Nématollah 
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(les derviches) doivent êtres 
heureux. 

JR: La religion est elle essentielle 
pour la spiritualité ? 

Dr. N: [répondant seulement 
après un long silence et précisant 
qu'il ne parle que du soufisme]. La 
religion est la première étape du 
soufisme. Lorsque le voyageur 
atteint les niveaux les plus élevés 
de la voie, il arrive alors à savoir si 
la religion est nécessaire ou non. 

JR: [s'adressant à Alireza 
Nurbakhsh]. Dites au maître que 
si je l'interroge sur un sujet dont il 
ne souhaite pas débattre qu'il 
veuille bien me le faire savoir. 

[Après avoir entendu la traduction 
de mon propos, le maître dit 
quelque chose à Alireza qui éclate 
de rire avant de me dire les 
paroles suivantes: "Le maître te 
demande de ne pas t'inquiéter à 
ce sujet, car il est de loin plus rusé 
(nawgalaw) que toi" - ce sur quoi 
nous nous mimes tous à rire] 

JR: Dans votre livre intitulé 
"Soufisme: signification, 
connaissance et unité" (pp.1), 
vous citez un passage du kitab al-
loma de Sarraj qui dit ceci "Dans 
un livre consacré à l'histoire de la 
mecque, Mohammad Ibn Ishaq 
rapporte qu'avant l'avènement de 
l'Islam, alors que personne ne 
faisait encore la circonvolution 
(tour rituel) autour de la Kaaba, un 
homme qui était soufi arriva un 
jour de très loin. Il entra dans 
l'enceinte sacrée, accomplit la 
circonvolution et continua sa 
route". Le soufisme serait-il pré-
islamique comme le laisse croire 
ce récit ? 

Dr: Oui!  Et à ce sujet il n'y a pas 
de doute car la première fois ou 
un être humain se mit à 
contempler ou à penser à la vérité 
(Dieu) il montrait ainsi sa quête de 
la voie soufie. 

JR: Entre huit cent et mille ans 
AD, il y eut un nombre 
impressionnant de soufis avancés 
sur la voie comme Bayazid, Hallaj, 
Shibli, Abu Said Abu Khayr. 
Comment expliquez-vous cela ? 
Et pourquoi cela n'est-il pas arrivé 
avant ou après cette période? 

Plusieurs voies 
déclarent "Nous 

sommes la vérité". 
Quant à nous, nous 

disons que chaque être 
est une expression de 

la vérité. Dr. N.: Bien, il faut dire qu'il n'y a 
pas véritablement d'éléments 
historiques concernant le 
soufisme durant ladite période. 
Dans les histoires relatives à la 
période pré-islamique, il y a des 
références au soufisme, 
notamment dans les écrits de 
Firdusi qui était un poète iranien. 
Ce dernier, bien qu'ayant vécu à 
l'ère islamique a écrit des histoires 
se rapportant à la période d'avant 
l'islam ou il fait beaucoup mention 
du soufisme. Mais, il n'y a pas 
véritablement de documentation 
concernant le soufisme pré-
islamique. 

Alireza Nurbakhsh: Et pourquoi 
les choses n'ont elle pas changé 
après? 

Dr. N: Les califes et les mollah [ici 
le Dr N interrompt la traduction de 
Alireza et précise en Anglais "pas 
les mollahs mais les guides 
religieux, les autorités 
religieuses". Alireza rectifie et 
poursuit alors] les califes et les 
guides religieux ont réalisé que la 
démocratie et la liberté contenus 
dans le soufisme allaient contre 
leurs intérêts et étaient dangereux 
pour eux. Ils firent donc tout ce 
qu'ils pouvaient pour empêcher le 
développement du soufisme. 

Dans le soufisme, la 
grandeur réside dans le 

fait d'être petit et non 
grand 

JR: Lorsque j'étais avec vous en 
Iran il y a quelques années, je 
vous avais posé  dans mon 
mauvais iranien, la question de 
savoir si Bayazid était un "Khayly 
Bozorg" (très grand) soufi et vous 
m'aviez répondu que dans le 
soufisme, la grandeur réside dans 
le fait d'être petit et non grand. 
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Quels sont donc les soufis qui 
furent les plus petits de l'histoire? 

Dr. N: Un grand nombre de soufis 
furent totalement inconnu des 
gens. 

JR: Parmi ceux que nous 
connaissons, quels sont ceux qui 
étaient les plus proches de Dieu ? 

Dr N: Le plus proche de Dieu est 
celui qui était le plus proche du 
néant. 

JR: [ne voulant pas se résigner à 
accepter le peu d'enthousiasme 
du maître à répondre à la question 
posée]. Et quels sont ceux qui 
étaient les plus proches du néant? 

Dr N: Tu pourras aller le leur 
demander toi même une fois que 
tu seras mort [cette boutade du 
maître nous fit éclater de rire tous 
les trois]. Je suis sur le point de 
laisser tomber mon insistance 
pour passer à une autre question 
quand le Dr. N m'interrompt. La 
chose la plus importante, ce qu'on 
sait, c'est que les propos de 
Bayazid, d'Abu Hassan Kharaqani 
et d'Abu Said Abu Khayr tout 
comme leurs œuvres ont eu un 
effet déterminant sur le soufisme 
et exercé une grande influence 
sur les générations qui les ont 
suivi. 

JR: les soufis pensent que tout ce 
qui se trouve dans l'univers est 
une manifestation de la volonté de 
Dieu et que rien n'arrive sans sa 
Volonté. Cela est-il exact ? 

Dr. N: Posez la question à un 
philosophe. 

JR: Bien, vous avez écrit que 
"Dieu est absolument Bon", que 
"Dieu n'est que Bonté", comment 
les soufis expliquent ils alors toute 
la souffrance et l'horreur qu'il y a 
dans le monde ainsi que toutes 
ces choses terribles qui arrivent 
aux gens. 

Dr N: Toutes ces choses 
proviennent des hommes eux-
mêmes et n'ont rien à voir avec 
Dieu. Les êtres humains créent 
eux mêmes cette souffrance car 
de nos jours, toutes les nations du 
monde ont mis Dieu de coté et 
choisie d'adorer l'argent à sa 
place. [Après qu'Alireza ait traduit 
la réponse du maître, celui-ci me 
regarda et ajouta en Anglais 
"Aujourd'hui, dans le monde, ce 
sont les dollars qui comptent et 
non Dieu!"] 

JR: Mais pourquoi Dieu laisse-t-il 
faire cela ? J'en arrive souvent à 
croire que beaucoup de 
personnes se détournent de Dieu 
ou doutent de son existence parce 
qu'en observant le monde ils 
voient tous ces terribles 
événements et se demandent 
comment Dieu peut-il laisser tout 
ceci se faire ? 

Dr N: De telles interrogations 
montrent que ces gens dont vous 
parlez n'ont pas une bonne 
compréhension de Dieu [ici le 
maître marque une pause puis il 
continue] Ce qui nous paraît laid 
peut en fait être beau et vice-
versa ce qui nous paraît beau 
peut en fait être laid. Dans le 
monde du soufisme, étant donné 
que chaque chose est une partie 
de la création de Dieu, il n'y a pas 
de mal absolu. 

JR: Pouvez vous expliquer ou 
réconcilier les deux opinions 
apparemment contradictoires du 
soufisme sur le monde: d'une part 
le monde comme un endroit 
désert, illusoire qui éloigne 
l'homme de Dieu et d'autre part le 
monde comme reflet ou image de 
l'Etre divin. A titre d'exemple on 
peut indiquer que ces deux points 
de vue se retrouvent dans votre 
poésie. 

Dr N: La voie vers Dieu comporte 
de nombreuses étapes, des 
milliers d'étapes différentes et à 

Ce qui nous paraît laid 
peut en fait être beau et 
vice-versa ce qui nous 
paraît beau peut en fait 

être laid 
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chacune de ces étapes il arrive au 
soufi de parler de son état au 
point ou il peut sembler que…[ici, 
le Dr N interrompt la traduction de 
sa réponse par Alireza et dit en 
Anglais "Aujourd'hui je dis 
quelque chose, demain je dis 
quelque chose d'autre" Puis il se 
met à rire] 

JR:Plus sérieusement, que 
signifie "Mœurs avant de mourir" ? 

Dr N: Cela signifie tuer tout 
égocentrisme en soi pour renaître 
en Dieu car en vérité il n'y a rien 
d'autre que Dieu. 

JR: Quelqu'un m'a récemment 
posé une question relative à la 
mort et je me suis trouvé 
incapable d'y répondre. 
Permettez-moi donc de vous 
interroger à mon tour: si dans ce 
monde, vous ne suivez pas la voie 
soufie ou une autre voie 
spirituelle, peut-on dire que vous 
avez manqué ainsi une 
opportunité offerte que vous ne 
retrouverez plus jamais ou alors 
existe t-il une autre chance après 
la mort ? 

Dr N: Non, vous avez perdu votre 
chance pour toujours ! 

JR: Concernant ce qui arrive 
après notre mort, quelle est la 
différence entre celui qui ne suit 
pas du tout la voie spirituelle, celui 
qui s'efforce sincèrement dans la 
voie spirituelle mais qui ne 
l'achève pas et celui qui a fini de 
traverser la voie? 

Dr N: [répondant avant qu'Alireza 
n'ait pu traduire un mot de la 
question] L'oiseau qui arrive à 
s'échapper de sa cage, même s'il 
n'atteint pas sa destination finale 
aura la priorité et l'avantage sur 
tous les autres oiseaux qui restent 
enfermés dans leurs cages. 

JR: Pouvez vous nous dire en 
quoi consiste l'avantage dont vous 
parlez ? 

Dr N: Plus vous vous éloignez ou 
vous vous échappez de la 
conscience de l'ego, plus vous 
vous rapprochez de le Vérité 
(Haqq). 

JR: Tout le monde peut-il arriver à 
la Vérité finale ? Peut-on tous 
parvenir au même endroit ? 

AN: Comment le pourrions-nous 
si…[puis, s'arrêtant, il dit] très 
bien, je vais interroger le maître. 

[le Dr N observa une longue 
pause avant de répondre à la 
question] 

Dr N: En réalité, tous ces 
différents individus n'existent pas. 
Tout ce qu'il y a…est une seule 
réalité. Tout ce qui est…constitue 
une seule réalité. 

JR: Est-ce à dire que la 
conscience individuelle ne 
disparaît pas même après notre 
mort ? En d'autres termes y a-t-il 
une conscience individuelle après 
la mort ? 

Dr N: Lorsque la goutte d'eau 
atteint l'océan, elle perd sa nature 
de goutte, mais en même temps 
elle ne perd pas pour autant sa 
nature d'eau [le Dr N se met à rire 
très fort une fois de plus] 

JR: Récemment au cours d'une 
conférence donnée à Londres, 
vous avez affirmé qu'aucun 
occidental ne peut vraiment 
devenir soufi. Le croyez-vous 
réellement ? Si oui pourquoi? 

Dr N: Le premier principe du 
soufisme, son aspect le plus 
important, consiste à s'éloigner de 
l'égoïsme. Pour en revenir aux 
occidentaux, leur ego, leurs 
penchants égoïstes sont très forts. 
C'est ce que mon propos signifiait. 

JR: Les autres cultures ne 
comportent-elles pas autant 
d'égoïsme ? 

L'oiseau qui arrive à 
s'échapper de sa cage, 
même s'il n'atteint pas 
sa destination finale 

aura la priorité et 
l'avantage sur tous les 

autres oiseaux qui 
restent enfermés dans 

leurs cages 
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Dr N: [en secouant la tête pour 
dire non] Dans les cultures 
orientales, il y a moins d'égoïsme. 

JR: Il y a quelques centaines 
d'années, un maître soufi disait: 
"Autrefois, le soufisme était plus 
une réalité qu'un nom, à présent 
c'est un nom sans réalité". Vous 
aussi vous avez dit récemment 
que le soufi n'existe plus, que le 
soufisme est mort. En est-il ainsi 
vraiment ? 

Dr N: Si l'on considère le nombre 
de personnes qui sont supposés 
être soufis, sans compter ceux qui 
le sont vraiment - par rapport à la 
population mondiale, ce n'est 
quasiment rien. Voilà pourquoi je 
dis que le soufisme est mort. 

JR: La situation était elle 
différente dans le passé ? 

Dr N: Oui 

JR: Y aura-t-il un changement ? 
Retournerons-nous un jour à la 
situation d'autrefois ? 

Dr N: Tout est possible. 

JR: Vous avez clairement fait 
savoir en de nombreuses 
occasions - comme l'ont aussi dit 
plusieurs autres maîtres soufis - 
que le nafs (l'égo) est la plus 
grande, sinon la seule barrière qui 
nous sépare de Dieu. Et dans 
votre livre "La psychologie du 
soufisme", vous citez un passage 
d'un célèbre texte soufi qui dit: 
"l'esprit a besoin du Boraq (la 
monture sur laquelle Mohammad 
fit son voyage nocturne vers Dieu) 
du nafs dans son ascension vers 
le domaine de l'esprit car il ne 
peut y aller à pieds…L'esprit a 
besoin du nafs afin de pouvoir 
atteindre les limites du nafs, qui à 
son tour a besoin de la passion et 
de la colère pour voyager plus 
haut ou même pour retourner en 
bas" (pp. 33, 34). Il est donc clair 
que le nafs joue un rôle important 
sur la voie menant à Dieu. Par 

conséquent, ce qui est demandé 
ce n'est pas de détruire ou de tuer 
le nafs ? 

AN: Non, ce qui est demandé 
c'est de transformer le nafs! 

JR: Peut on dire que le nafs aide 
d'une certaine façon à sa propre 
transformation ? 

Dr N: C'est à l'aide du nafs et de 
votre aspiration que vous allez 
vers la Vérité. Mais une fois que 
vous atteignez la Vérité, il ne reste 
plus de nafs. La Vérité est pareille 
à une lumière dans le lointain.: 
vous voulez atteindre la lumière 
mais au moment ou vous y 
arrivez, vous êtes complètement 
consumé.  

JR : Dans un autre passage de 
votre livre "La psychologie du 
soufisme", vous parlez de 
l'existence de deux entités 
différentes au-dessus du nafs: le 
cœur et l'ame. Pouvez vous nous 
expliquer la différence ? 

Dr N: En réalité, il n'y a pas 
d'"entités" ou de "places" dans 
une personne. Le cœur et l'ame 
ne sont pas les appellations de 
certaines choses qui se trouvent 
en l'homme, mais ce sont plutôt 
des étapes sur la voie soufie. 

JR: Peut-on alors dire que en 
termes de proximité de Dieu, 
l'ame est une étape plus élevée 
que le cœur ? 

Dr N: [répondant en Anglais] Oui. 
C'est exact. 

JR: Avec votre permission, je 
voudrais maintenant vous poser 
quelques questions touchant plus 
à votre personne. 

[le Dr N approuva de la tête] 

JR: Lorsque vous étiez professeur 
à l'Université de Téheran et 
directeur du Ruzbeh Hospital, vos 
collaborateurs savaient ils que 
vous étiez un maître soufi ? 

C'est à l'aide du nafs et 
de votre aspiration que 

vous allez vers la 
Vérité. Mais une fois 
que vous atteignez la 
Vérité, il ne reste plus 

de nafs 
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Dr N: Ils le savaient et ils 
n'ignoraient pas non plus que 
travailler là-bas était pour moi une 
façon de servir les autres. 

JR: Certains de vos étudiants ont-
ils souhaités se faire initier ? 

Dr N: [en secouant la tête] 
J'essayais du mieux que je 
pouvais de ne pas mélanger les 
deux mondes. 

JR: Durant une bonne partie de 
votre vie vous avez écrit de la 
poésie concernant la voie soufie 
et la plupart de ces poèmes ont 
été écrits suivant les formes 
traditionnelles des vers de la 
poésie iranienne tels que le 
Ghazal et le Tarjiband. Plus tard, 
cependant vous avez commencé 
à écrire des poèmes suivant des 
formes plus libres, y'a t il une 
signification à cela ? 

Dr N: Lorsqu'un soufi dont 
(l'occupation primordiale et 
principale) est le soufisme devient 
poète, il ne choisit pas le style des 
poèmes qu'il écrit. On ne force 
pas l'inspiration, elle vient de Dieu 
sous diverses formes - aujourd'hui 
sous une forme - demain sous 
une autre forme. 

JR: De mon point de vue, votre 
poésie véhicule plus la Vérité du 
soufisme que vos écrits en prose. 
En est-il ainsi en réalité ? 

Dr N: La poésie est le langage du 
cœur, tandis que dans la prose, 
l'intellect intervient trop souvent. 

JR: Vous riez beaucoup et très 
souvent pour montrer les choses 

sous leur vrai angle, vous 
racontez beaucoup d'histoires 
amusantes. Pouvez vous nous en 
raconter une ? 

Dr N: Un jour on me demanda 
"Qui est le vrai soufi ?" et en guise 
de réponse je dit "le vrai soufi était 
ici, mais il est parti" 

[Alireza et moi nous mettons à 
rire] 

JR: Pour finir une dernière 
question: quel conseil pouvez 
vous donner aux gens à propos 
de la vie pas seulement pour les 
derviches sur la voie mais aussi 
pour tous ceux qui pourraient lire 
ce livre. 

[Alireza traduit la question mais le 
maître y répond en anglais] 

Dr N: Je leur dirais de s'aimer les 
uns les autres et de s'entraider. 

Juste au moment ou je pose cette 
dernière question au maître, le 
soleil du matin apparaît entre les 
nuages et à travers la fenêtre 
vitrée située derrière le maître, il 
projette sa lumière sur moi. Puis à 
l'instant ou l'entrevue prend fin 
avec la réponse du maître, le 
soleil disparaît à nouveau derrière 
les nuages aussi soudainement 
qu'il était apparu. Une fin très 
significative pour une entrevue 
avec le Donateur de Lumière. 

Un jour on me demanda 
"Qui est le vrai soufi ?" 
et en guise de réponse 
je dit "le vrai soufi était 

ici, mais il est parti" 

Traduit du livre "Donateur de lumière" 
(Bestower of Light), un portrait de Dr 
Nurbakhsh, maître de l'ordre soufi 
Nématollahi. 

 



Histoire de Mulla Nasrouddin 
Entendons-nous bien... 
 

Londres, British Museum. Un groupe de touristes, conduit par un guide, 
visite le département des antiquités égyptiennes. 

- Ce sarcophage a cinq mille ans, explique le guide. 

Un personnage portant barbe et turban, en qui l'on aura reconnu Mulla 
Nasrudin, se détache du groupe : 

- Tu fais erreur ! Ce sarcophage a cinq mille trois ans.  

Les touristes sont impressionnés, le guide se renfrogne. 

On passe dans une autre salle. 

- Ce vase, dit le guide, a deux mille cinq cents ans. 

- Deux mille cinq cent trois, corrige Nasrudin. 

- Mais enfin, comment peux-tu assigner une date aussi précise à des 
objets anciens ? Peu m'importe que tu viennes d'Orient ! Personne au 
monde ne peut connaître l'âge exact de ces pièces ! 

- C'est pourtant bien simple : la dernière fois que je suis venu ici, c'était 
il y a trois ans : tu as dit alors que le vase avait deux mille cinq cents 
ans. 
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A propos de la Lettre Soufie… 
 
La Lettre Soufie est une compilation d'articles récents publiés sur le site 
web journalsoufi.multimania.com et distribuée électroniquement. La 
plupart des articles sont des traductions d'articles écrits en anglais et en 
persans dans le magazine Sufi (http ://www.nimatullahi.org/MAG.HTM) 

 

Adresses des Maisons de Soufis 
Adresse des Maisons de Soufis de la confrérie Nématollahi en pays 
Francophones (liste complète sur site http://journalsoufi.multimania.com): 

 
 
 France 
 
 
 
 

Afrique Canada 
50 Rue du Quatrième Zouaves 
Rosny-sous-Bois 93110 
Paris, France 
Tel :33- 1-48-55-28-09 
 
116, avenue Charles de Gaulle  
69160 Tassin-La-Demi-Lune  
Lyon, France  
Tel :33-4-78-34-20-16 
 
 

63 Boulevard Latrille  
BP 1224 Abidjan,  
CIDEX 1 Côte d'Ivoire  
Tel :225-22410510  
 
Quartier Beaurivage  
BP 1599 Porto-Novo  
Bénin  
Tel :229-21-4706  
 
Azimmo Secteur 16  
Villa 12  
Ouaga 2000  
17 B.P. 1790 Ouagadougou 17  
Burkina Faso  
 
Villa D89  
Pres Residence Hotel Wawa  
Magnambougou Fasso-Kanu  
BP 2916 Bamako  
Republic of Mali  
 

1596 Ouest avenue des 
Montreal H3G 1B4  
Quebec, Canada  
Tel:(514) 989-1411  
 
1784 Lawrence Avenue W
North York, Toronto, Ont
Canada M6L 1E2  
Tel :(416) 242-9397  
 
1735 Mathers Avenue  
West Vancouver, B.C.  
Canada V7V 2G6  
Tel:(604) 913-1174  
 
 

Appel a participation! 
Visitez notre site web et 

soumettez vos propositions 
d'articles sur le soufisme. 

 

Publication bimensuelle 
sous format 
électronique 

 
 
 

E-MAIL: 
lettresoufie@bigfoot.com 

 
WEB 

journalsoufi.multimania.com 
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